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thorité avec la barbarie, sa renommée avec la sauva-
gine, son pouvoir avec l'indigence, [36] sa foy avec
manquement, ses subjects sans ayde ni secours. Sa
mere aussy, une autre Reyne Blanche, visant 2 la
gloire de Dieu, contemplera ces deserts et nouveliers
siens, oli, au commencement de sa Regence, le coutre
de 1'Evangile a par son moyen ouvert quelque espe-
rance de moisson, et se souviendra de ce que le feu
Roy, grand de sagesse aussi bien que de valeur, pro-
nonga au Sieur de Potrincourt venant en ce pays:
‘“Allez, dit-il, je trace 1’édifice; mon fils le bastira.”’
Ce que nous supplions vostre Reverence de luy re-
presenter, et ensemble le bon ceuvre que leurs Ma-
jestés peuvent faire en ces quartiers, si ¢’estoit leur
bon playsir de fonder et donner quelque honneste
revenu A cette residence, de laquelle se pourroit
s’epandre par toute cette contrée ceux qui y seroyent
eslevés et entretenus.

Voyla le second fondement de nostre esperance,
auquel j’adjousteray la pieté et largesse que nous
avons experimenté sur nostre depart &s-seigneurs et
dames de cette tres-noble et tres-chrestienne cour,
me promettant qu’ils ne voudront manquer de favo-
riser de leurs moyens cette entreprise, pour ne perdre
ce que desja ils y ont employé, ce qui leur sert d’ares
de gloire et de felicité immortelle devant Dieu.

M. de Potrincourt, Seigneur doux et équitable,
[37] vaillant, amé et experimenté en ces quartiers, et
M. de Biancourt son fils, imitateur des vertus et
belles qualitez de son pere, tous deux zelés au service
de Dieu, qui nous honorent et cherissent plus que
nous ne meritons, nous donnent aussi grand courage
de nous employer en ceste ouvrage de tout nostre
pouvoir.



